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Filtrer l'eau grâce au lait
Une spin-off de l'ETH Zurich recourt à une protéine du petit-lait p
par des métaux lourds.
Texte: Florian Fisch
Infographie: îkonaut

Un filtre à bas prix
Les protéines captent bien les métaux lourds
tels que l'arsenic ou l'or. Sreenath Bolisetty
et Raffaele Mezzenga de,l'ETH Zurich en ont
trouve une source abondante dans le petit-lait

m

le résidu liquide de la production de fromage.
Sa protéine principale, la beta-lactoglobuline,

pour retenir les molecules les plus grosses.

'

Des pores sur mesure
Avec ses fibres de protéines, la membrane retient
plus de 99% des métaux lourds. Les pores sont assez
larges pour que l'eau traverse le filtre sans pression
additionnelle. Celui-ci peut donc aussi être utilisé
dans les stations d'épuration des eaux. Avec des

mailles plus petites, la membrane retient également
bactéries et virus, ce qui est nécessaire pour la

dépollution des eaux.

Récupérer des métaux précieux
La membrane doit être éliminée proprement une fois les fibres' saturées

d'atomes métalliques. Au lieu de la jeter dans une décharge de

produits toxiques, elle peut être incinérée, ce qui concentre les métaux
dans tes cendres. Le filtre fonctionne pour tous les métaux lourds testés

par les chercheurs. Leur spin-off Bluact commercialise les membranes

pour l'épuration des eaux et pour la récupération des métaux. Ils

ont breveté une méthode pour récupérer des nanopa'rticules d'or et

extraire d'autres métaux.

S. Bolisetty and R. Mezzenga: Amyloid-carbon hybrid membranes for
universal water purification. Nature Nanotechnology (2016)
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